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MESSE CHRISMALE
Is 61, 1-3a.8b-9; Ap 1, 5-8; Lc 4, 16-21

Kandi, Mont Carmel, le 1er avril 2025


Chers Frères Prêtres,
Chers religieux et religieuses,
Chers fidèles laïcs,
Bien-aimés, frères et sœurs !

Chaque année, nous nous retrouvons tous ensemble pour la messe chrismale au cours de laquelle nous consacrons les saintes huiles. Le fait de lire ou d’entendre les mêmes lectures pourrait donner l’impression d’une routine, au point que, les connaissant mieux que quiconque, ces textes finissent par ne plus nous dire grand-chose. En vérité, c’est chacun des baptisés qui est interpellé au sujet de ses engagements baptismaux. Prêtres et fidèles laïcs, nous célébrons ensemble notre unité et notre communion pour l’unique mission que Dieu confie aux uns et aux autres, à savoir répandre la tendresse divine dans nos milieux respectifs, tendresse dont les saintes huiles sont les symboles.
Dans l’Évangile de ce jour, Jésus proclame : « L’Esprit du Seigneur est sur moi, parce qu’il m’a consacré par l’onction. » Cette parole, frères et sœurs, n’est pas seulement pour Jésus ; elle s’adresse à chacun de nous qui avons reçu l’onction divine à travers le baptême, la confirmation et, pour certains, par l’ordination sacerdotale.
On est oint « pour annoncer la Bonne Nouvelle du salut accordé grâce au sacrifice librement consenti avec amour par Jésus Christ, vrai Dieu et vrai homme ». Cette annonce se fait non seulement à travers une évangélisation directe, mais encore, et surtout, à travers le soin que nous apportons aux cœurs brisés ou sans espérance. Cette proclamation se réalise aussi en œuvrant en faveur de la libération des captifs : il peut s’agir des captifs physiques, mais aussi des personnes enfermées dans diverses formes d’addiction à tout ce qui avilit l’être humain : la drogue, la prostitution, l’alcool, le mensonge, la duperie, la fraude, etc.
Dans notre milieu déshérité et pauvre, le contexte sécuritaire et la récession économique viennent aggraver la situation des hommes et des femmes ; certains ont dû fuir en abandonnant familles et propriétés afin d’échapper aux violences. Que dire de ceux qui mangent à peine à leur faim et vivent dans la précarité ? Les nombreux réfugiés, en raison des attaques terroristes, nous interpellent tous : c’est bien le lieu de nous demander la part active que nous prenons afin que nos Caritas puissent venir, tant soit peu, au secours de ces personnes éprouvées qui désirent percevoir des signes vivants de la présence de Dieu à travers notre vie quotidienne.
Chers frères prêtres, ce n’est point un hasard qu’à la veille de chaque messe chrismale, nous nous retrouvions en presbyterium pour mettre en commun les joies, les inquiétudes et les espérances des âmes qui nous sont confiées. En acceptant de renouveler aujourd’hui nos promesses sacerdotales, nous sommes convaincus que notre force d’action s’enracine essentiellement dans l’onction reçue de Dieu ; elle ne saurait venir de nous-mêmes dans ce contexte difficile de notre diocèse, disposant de peu de moyens, marqué par beaucoup d’isolement et d’incompréhensions, ainsi que par des tensions communautaires, ethniques et religieuses.
Être prêtres et y demeurer fidèles nous forcent à être des faiseurs de ponts, aussi bien entre Dieu et les hommes qu’entre les institutions diocésaines et les communautés paroissiales. C’est le lieu de remercier publiquement les prêtres qui vont au secours de leurs confrères vivant seuls ou dans la solitude pour diverses raisons ; un merci aussi aux religieux et religieuses qui parcourent des dizaines de kilomètres afin de renforcer la foi des laïcs vulnérables ; et que dire des catéchistes, hommes et femmes, précieux collaborateurs des agents pastoraux qui n’ont pas toujours cette délicatesse de gratitude envers eux.
Comme nous avons pu le comprendre au cours du presbyterium, aucun de nous n’est à la bonne enseigne. Nous sommes donc appelés non à nous opposer, mais à témoigner de notre charité et de notre recherche de paix, à travers une vie droite, humble et respectueuse de l’autre.
Quant à vous, fidèles laïcs, nous appelons de tous nos vœux que vous preniez conscience que vous êtes, vous aussi, des oints du Seigneur pour être l’Église vivante dans vos familles, dans vos villages, dans vos lieux de travail, etc. Votre témoignage silencieux est souvent plus fort que de longs discours. Il s’agira pour vous d’être des artisans de paix, des hommes et des femmes de dialogue, des témoins de l’espérance chrétienne. Dans les difficultés économiques, dans l’insécurité parfois, dans le sentiment d’abandon, Dieu ne vous oublie point. Au contraire, il vous choisit pour être lumière là où tout semble obscur.
Quel beau témoignage une famille chrétienne, qui prie et dont les membres sont très unis, est en mesure de donner auprès d’une autre où la discorde et le non-respect de la personne font loi ! N’est-ce pas ainsi que les premiers disciples du Christ se comportaient, pour forcer l’admiration des non-chrétiens qui, selon le témoignage de Tertullien, disaient : « Voyez comme ils s’aiment » ! Tant leur unité et l’amour fraternel des membres manifestaient la présence de l’Esprit Saint dans tout ce qu’ils entreprenaient.
Vous ne devez donc avoir aucune crainte, parce que vous êtes une communauté minoritaire, car le chrétien n’est jamais seul ; il se fie à la promesse du Christ, vainqueur de la mort et du péché, d’être avec les siens jusqu’à la fin du monde (cf. Mt 28, 20).
Nous allons bientôt procéder à la bénédiction des saintes huiles. Elles sont le signe que personne n’est oublié, et que Dieu rejoint chacun là où il est, et quel que soit son état d’âme :
· L’huile des catéchumènes fortifie dans le combat. En effet, toute vie chrétienne est une vie de combat contre son propre caractère et contre les forces du mal et de l’obscurité.
· L’huile des malades soutient le croyant dans la souffrance. On peut la recevoir autant qu’on en sentirait le besoin.
· Quant au saint chrême, il consacre pour la mission à laquelle Dieu destine chaque créature. Aucun croyant n’est désœuvré dans la grande famille de Dieu. Puisse le Saint-Esprit nous éclairer dans le discernement.
Bien chers frères et sœurs, l’espérance chrétienne ne dépend pas de nos ressources ou de nos moyens, mais de la fidélité de Dieu qui sait toujours écrire droit avec les lignes courbes que nous sommes. Il peut nous arriver d’avoir cette tentation de croire que nous travaillons en vain. Cependant, l’Esprit Saint nous précède toujours dans notre champ d’apostolat pour préparer les cœurs à accueillir la Bonne Nouvelle. Sachons compter sur le temps de Dieu, qui nous donne du courage et de la persévérance : un paysan qui manque d’espérance ne fera jamais de bonne récolte.
Que cette messe chrismale ravive en nous la joie de servir, la force d’aimer et le courage de témoigner.
Que l’Esprit du Seigneur repose sur chacun de nous et nous consacre à nouveau ; qu’il fasse de notre Église-Famille de Dieu une lumière humble mais réelle au cœur de ce monde. AMEN !
Joyeuses célébrations pascales à tous et bonnes fêtes !
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